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1. Introduction  	  
La société actuelle propose sans cesse de nouvelles activités sportives, particulièrement 
appréciées des jeunes. Ces nouvelles pratiques sont très variées, elles vont des sports 
collectifs pratiqués librement aux sports extrêmes passant par les sports de glisse comme le 
skateboard ou le roller. Elles ont en commun la particularité de ne pas être organisées par un 
club mais de se pratiquer librement, dans toutes sortes de lieux. Cependant les jeunes restent 
également attachés aux sports plus traditionnels pratiqués en club et en compétition. En effet, 
dès leur plus jeune âge, les enfants sont incités par leurs parents à prendre part à une activité 
physique ou culturelle dans une structure telle qu’un club. Dans la majorité des cas, des liens 
se créent entre les participants, ce qui entraîne l’adhésion des jeunes à ces pratiques. Avec 
l’arrivée de l’adolescence, d’autres avis entrent en ligne de compte comme l’influence des 
pairs mais aussi des médias qui promeuvent ces nouvelles pratiques. Ces dernières ont du 
succès auprès des jeunes. 
En partant de ce constat, une définition des sports funs a été établie. Ce sont des sports 
pratiqués librement, hors institution et hors compétition, bien que les choses tendent à 
changer, dans lesquels la notion de plaisir est centrale. Cependant, plus ces sports deviennent 
visibles et pratiqués, plus ils tendent à s’institutionnaliser. Ces disciplines s’opposent aux 
disciplines traditionnelles, qui sont des sports institutionnalisés, possédant une fédération et 
des compétitions régulées.  
J’ai donc choisi ce thème car il est intéressant de voir si ces « nouveaux sports » appelés 
sports funs sont enseignés dans les établissements du secondaire II. Mais aussi de savoir 
quelle est la vision des chefs de file des gymnases vaudois sur ces nouvelles pratiques. 
Ce travail va donc étudier quelle est la définition d’un sport fun pour les chefs de file et 
quelles sont les disciplines considérées funs par ces derniers et qui sont  enseignées dans les 
gymnases vaudois. Il essaie surtout de cerner quelle place est attribuée aux sports funs, par 
rapport aux sports traditionnels, dans l’enseignement de l’EPS au secondaire II.  
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2. Cadre théorique 
2.1 Définition du sport   
Le sport, au fil du temps, est devenu un terme polysémique qui englobe de nombreux 
concepts. C’est pour cela qu’une tentative de définition s’impose ici.  
La définition moderne au sens strict : « (…) : le sport est une situation motrice, une 
compétition réglée et une institutionnalisation des règles sous l’égide de fédérations 
internationales. » (Dugas 2004, p.6) est dépassée car le terme est utilisé beaucoup plus 
largement  actuellement et sort de l’unique compétition sportive : « Le sport est d’abord une 
activité de loisir fondé sur la motricité et l’expression corporelle se pratiquant dans des 
espaces diversifiés, même si certaines de ces pratiques se sont transformées en sports 
professionnels autour d’une économie. (…) Etant à la fois un monde de loisirs, un ensemble 
technique, une organisation institutionnelle, un spectacle, un enjeu économique et participant 
aux stratégies politiques, il apparaît comme un concept protéiforme que la géographie ne 
peut plus négliger. » (Augustin 2011, p.363). Et Augustin résume bien le lien entre ces 
pratiques multiples : un ensemble de situations motrices renouvellées (Augustin 2011, p.363). 
Nous retiendrons donc une définition du sport au sens large qui englobe les sports 
institutionnalisés, le marché sportif, le sport spectacle et l’économie, et surtout les activités 
physiques et sportives de toutes sortes autant de loisir que de compétition à tous niveaux. 
Par la suite le sport sera séparé en deux sous-catégories, les sports que nous appelerons funs et 
les disciplines traditionnelles. 
2.2 Définition de l’EPS  
Le terme d’éducation physique et sportive (EPS) est large et peut mener à de nombreuses 
définitions. Dans ce travail je m’appuie principalement sur les apports des manuels fédéraux 
d’éducation physique de 1998. La définition de l’objet de l’EPS y est claire, c’est la conduite 
motrice et cette dernière détérmine une science de l’action, à cela il faut ajouter la science du 
mouvement humain (M1, B1, p.3).1 
L’EPS a de nombreux rôles, tout d’abord elle aide à prendre conscience de son corps et à 
trouver sa place dans la société. De plus la motricité est importante pour le développement de 
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
1 Manuel 1, brochure1, p.3. Manuels fédéraux d’éducation physique. Verison 1998, 2ème édition 2000. Éditeur : 
Commission fédérale de sport. Cette abréviation serta utilisée tout au long du travail : M1 = manuel 1, B1 = 
brochure 1.  
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l’intelligence, un apprentissage pour que le mouvement devienne volontaire est donc 
indispensable.  
L’EPS participe aussi à l’éducation et, dans ce sens, l’enseignant d’EPS développe des 
aspects tels que la confiance en soi ou le respect du matériel et des personnes (M1, B1, p.4). 
Cette éducation se fait sur trois axes. L’éducation « du » physique : « à ce niveau, elle 
cherche à mettre en place des apprentissages qui mettent en jeu la motricité et à influer sur le 
développement des qualités et des ressources motrices. » (M1, B1, p.6). L’éducation « par » 
le physique, ici le but est de faire apprendre des savoirs et des pratiques aux élèves. Cette 
éducation par le physique comprend l’aspect de la santé, l’élève doit pouvoir découvrir les 
bienfaits de l’éducation physique sur la santé et comprendre la nécessité d’entretenir son 
corps, de doser ses efforts et de préparer sa vie sportive et physique future. Finalement 
l’éducation « au » physique permet de développer une pratique respectueuse de son corps. Le 
but est de développer un  rapport positif entre l’élève et son corps et de lui faire comprendre 
que l’éducation physique est un moyen pour lutter contre la sédentarité. Ici l’action sur le 
corps permet de modifier le comportement et l’image du schéma corporel car le mouvement 
est un révélateur de la personnalité (M1, B1, p.7). 
2.3 Les sports traditionnels 
Les sports dits traditionnels sont les sports institutionnels étants affiliés à une fédération et 
pratiqués dans des clubs, en compétition ou sous forme de loisirs. Ces sports sont pratiqués 
dans des lieux spécifiques tels que des salles de sports, des gymnases, des terrains de jeux 
(tennis, football, etc.), des piscines ou encore des stades. Pour Dugas, le sport institutionnel 
est défini par trois critères : il possède un système de règles, un cadre compétitif et fait partie 
d’une institution (fédérations sportives) (Dugas 2007, p.3). En résumé : « Les sports modernes 
sont organisés à partir d’institutions qui ont défini les règles et les lieux de pratiques, et ces 
instances, devenues internationales, ont bénéficié d’une valorisation par le mouvement 
olympique qui lui donne une dimension universelle. » (Augustin 2011, p.363). 
Par conséquent ces sports peuvent être perçus comme ringards par certains jeunes. Car ils sont 
relativement anciens et leurs règles sont très strictes.  
2.4 Les sports funs 
Les nouveaux sports, les sports de loisirs, les activités physiques non-institutionnalisées, les 
sports en pleine nature, les sports de l’extrême, … le terme de sports funs est vaste. Mignon le 
définit bien : « (…) cela prend la forme des sports qui ne sont pas vraiment des sports, des 
sports qui fonctionnent sur les nouvelles valeurs, qui sont hédonistes, individualistes que ce 
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soit ce qu’on appelle les sports californiens, les sports qui reposent sur la valorisation de 
l’extrême, ceux qui s’opposent aux formes trop réglées, et donc potentiellement arbitraires, 
qui constituent le sport dans sa définition habituelle ou simplement le sport qui se pratique en 
dehors de tout cadre institutionnel. » (Mignon 1999, p.68). Il faut cependant ajouter à cette 
description les valeurs prônées par les sports funs, le plaisir étant la valeur centrale. Loret le 
démontre, même si pour lui les sports funs se limitent aux sports de glisse, ce qui n’est pas 
uniquement le cas, comme nous venons de le voir plus haut : « Le fun se présente comme une 
morale du plaisir. C’est aussi une stratégie marketing, un look, un vocabulaire, une musique 
et un ensemble d’attitudes. C’est enfin une esthétique se reconnaissant dans les cinq couleurs 
primaires du mouvement psychédélique, dans un graphisme underground et des artistes 
alternatifs, c’est le totem des sports de glisse. » (Loret 1995, p. 4). La pratique est un but en 
soi, les gens pratiquent une activité physique pour le plaisir de pratiquer. L’aspect ludique et 
le plaisir sont donc le cœur des sports funs : « La relation ludique élaborée pour le simple 
plaisir, just for fun, échappe à toute volonté organisatrice. » (Loret 1995, p.6).  
L’aspect de compétition est, à la base, très peu présent dans ces activités. L’ambiance 
détendue permet donc de tisser des liens forts entre des pratiquants qui ont les mêmes goûts, 
l’ambiance de la pratique prend donc une place importante : «L’esprit ludique, l’attention 
accordée à l’ambiance et à l’écoute des sensations semble prendre la relève nourrissant ainsi 
de nouvelles formes de lien social. » (Griffet & Roussel,1999,  p.44). 
Ces disciplines funs sont apparues dans les années 1970 et 1980, pour se démarquer, voire 
s’opposer aux sports institutionnalisés, en effet les pratiquants ont eu une demande plus 
diversifiée liée à leurs besoins et leurs modes de vie (Augustin 1999, p.11-12). 
Ces pratiques sont donc non-institutionnalisées et libres, outre le plaisir et le lien social, il y a 
une part d’individualisme dans ces pratiques. Les gens choisissent leur activité et la pratiquent 
librement, sans contrainte. Ils pratiquent quand ils le veulent, où ils le veulent.  
Cela amène la question des  nouveaux espaces de pratique. En effet, dès les années 1980 il y a 
eu une diversification des lieux de pratique, en plus des lieux traditionnels comme les salles 
de sport, les piscines, les terrains de tennis, les terrains de jeux, les pratiquants désirent 
réaliser des activités physiques et sportives en plein air hors des lieux destinés à la 
compétition. Ils investissent des espaces urbains et non conventionnels tels que les parkings, 
les places, les rues, les espaces piétionniers et cyclistes, les plages, les parcs, les jardins, les 
bois et certains les espaces dits sportifs comme les aires de jeux et les stades (Augustin 1999, 
pp.13-14).  
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Pour d’autres le but de la pratique est de revenir aux sources, c’est à dire à la nature. Ils 
associent donc une pratique sportive de loisir au plaisir d’être dans la nature. Par exemple le 
ski de randonnée, les promenades en raquettes, etc. (Dugas 2007, p.5). Il y a donc une 
multiplicité des lieux de pratique et certains groupes s’approprient des espaces urbains pour 
pratiquer. Les sports extrêmes font également partie des disciplines funs. Les « sportifs de 
l’extrême » recherchent une production d’adrénaline en milieu sauvage en pratiquant des 
discipline dites « à risques » (Dugas 2007, p.5). 
2.5 Liens et différences entre sports funs et sports traditionnels 
Il faut souligner que les sports funs et traditionnels ne sont pas hermétiques, ni réellement 
opposés les uns aux autres, comme pourraient le laisser paraître les paragraphes précédents.  
Un sport institutionnalisé peut avoir deux utilisations différentes. Tout d’abord son utilisation 
traditionnelle sous forme de compétition codifiée, mais il peut aussi être utilisé différement, 
juste pour le plaisir de pratiquer. En effet, un certain nombre de personnes adhèrent à des 
clubs (par exemple de tennis, de badminton et de squash) pour disposer des installations 
sportives normées, règlementées et sécurisées mais ne font pas de compétition (Dugas 2007, 
p.3). Au contraire, certains sports institutionnalisés sont sortis de leur lieu habituel de pratique 
et ont été modifiés, adaptés à d’autres lieux. Un exemple est le streetball joué dans la rue par 
des groupes de jeunes, cette pratique s’inspire fortement du basketball mais les règles sont 
modifiées pour pouvoir l’adapter aux lieux et aux personnes. Ce qui compte dans cette 
pratique c’est avant tout le plaisir.  
Avec le temps, certains « nouveaux sports » se sont beaucoup répandus et sont donc entrés 
dans les habitudes des jeunes : « On est arrivé à un moment de l’histoire des activités 
physiques où la transgression de l’éthique des sports traditionnels a tellement été répetée, 
systématisée, déclinée sous toutes ses formes que les « nouveaux » sports des années 
soixante-dix sont rentrés dans la norme. (…) Des pratiques telles que le Roller et le skate font 
désormais partie du socle des activités physiques de base des jeunes, même si tous ne les 
pratiquent pas. » (Augustini & Duret, 1999, p.28). Certaines pratiques sont donc entrées dans 
les mœurs et les habitudes des jeunes comme le démontrent Augustini et Duret, mais d’autres 
ont été plus loin en s’institutionnalisant, comme par exemple le snowboard et le ski freestyle 
qui sont entrés dans la fédération internationale de ski (FIS) et sont devenus, il y a quelques 
années, des disciplines olympiques. 
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De plus, dans certaines situations, nous assistons à une insertion de quelques éléments funs 
dans les sports traditionnels. Par exemple en 1991 lorsque Yannick Noah a introduit la 
chanson « Saga Africa » en finale de la coupe Davis (Augustini & Duret 1999, p.8).  
Finalement de nombreuses personnes ont une « multi-pratique » : « Le désir de pratiquer 
librement en dehors des contraintes et des encadrements rigides s’inscrit dans une vision 
différente mais complémentaire de l’institution sportive ; une partie non négligeable de ces 
sportifs « en liberté » est d’ailleurs licenciée dans les clubs. » (Augustin 1999, p.14). « Enfin, 
ils conjuguent dans une multi-pratique des sports traditionnels et des pratiques nouvelles. » 
(Augustini & Duret 1999, p.21).  
Même si dans ce travail une différence nette entre les sports funs et les sports traditionnels est 
faite, il est important de souligner qu’ils ne sont pas opposés, qu’ils s’influencent 
réciproquement et que de nombreuses personnes pratiquent ces deux formes de sports : 
« L’arbre ne doit pas cacher la forêt et il est utile de rappeler que c’est l’ensemble de ces 
activités qui donne encore force et cohérence à l’ensemble sportif. » (Augustin 1999, p. 13). 
2.6 Sports funs et sports traditionnels dans les manuels fédéraux 
Les manuels mettent plutôt l’accent sur des disciplines traditionnelles, mais en laissant de 
l’espace pour des activités différentes : « L’éducation physique et le sport scolaire 
contribuent à ce développement et à cet apprentissage en offrant une palette de mouvements 
très étendue, en évitant de limiter les apprentissages à des sports codifiés, en proposant une 
culture du mouvement individualisée, débouchant sur une pratique différenciée 
correspondant mieux au style de vie des sujets. » (M6, B1, p.4). 
Comme cela a été dit précédemment, les sports codifiés sont des sports traditionnels, donc il y 
a une volonté de faire découvrir d’autres sports, qui sont pour certains des sports funs,  lors 
des leçons d’EPS. 
Même si la dominante, dans les manuels, semble être les disciplines traditionnelles, les sports 
plus « funs » ou modernes sont présents, comme par exemple le skateboard ou le Inline 
Skating : « Un tel enseignement doit s’orienter vers des formes libres et ouvertes, propres à 
ces activités motrices. » (M6, B3, p.3). La question est même posée directement dans les 
manuels : « Les sports en vogue sont-ils aussi des disciplines scolaires ? (…) L’éducation 
physique se doit d’être innovatrice, d’accueillir de nouvelles formes motrices et de les 
exploiter dans un cadre très ouvert. ». 
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Dans le manuel fédéral n°6, pour les 10-13ème années, les jeux sont séparés en 3 catégories : 
les jeux traditionnels qui comprennent le basketball, le handball, le football, le hockey et  le 
volleyball. Les jeux de renvoi : le badminton, le tennis de table, le tennis et le squash. Et les 
autres jeux qui englobent : le baseball, le tchoukball, le jonglage et le bowling (M6, B5). 
L’accent est mis sur les sports  « funs » dans la brochure plein air : « Le sport individuel, libre 
de toute contrainte, joue dans le cas présent un rôle important du fait de l’indépendance qu’il 
procure face à la salle de gymnastique, l’équipe, l’horaire, etc. » (M6, B6, p.2). Cette 
brochure plein air propose de nombreuses activités considérées comme funs telles que le flag-
football, le frisbee et le boomerang, le VTT, le Inline Skating ou encore le snowboard.  
2.7 Objectifs de l’EPS dans les gymnases vaudois 
Les contenus des leçons d’EPS des gymnases vaudois sont définis par plusieurs documents 
édités par le service de l’éducation physique et du sport (SEPS). Ce sont le plan d’étude 
vaudois (PEV) et les documents officiels de la direction générale de l’enseignement 
postobligatoire (DGEP) pour l’école de maturité et l’école de culture générale et de 
commerce.  
Le SEPS met en œuvre la politique du sport dans le canton de Vaud, parmi ses nombreuses 
missions celle qui est intéressante ici est la suivante : contrôler et animer l'éducation physique 
dans tous les degrés d'enseignement.2 Il établit également les plans d’étude vaudois, celui de 
l’éducation physique a été édité 2002. Ce plan d’étude détermine l’orientation générale de 
l’éducation physique pour chaque degré d’enseignement : cycle initial (-1, -2), premier cycle 
(1-2), second cycle (3-4), cycle de transition (5-6), voies secondaires (7-9) et gymnases et 
écoles professionnelles (10-13) et laisse aux enseignants une certaine marge d’autonomie 
pour organiser leurs cours. Le PEV comprend plusieurs objectifs généraux classés dans trois 
catégories, les savoir-être (comportements ou attitudes), le savoir-faire (compétences 
pratiques ou aptitudes) et le savoir (connaissances). Ces objectifs généraux forment ensuite 
des objectifs spécifiques classés selon six catégories : vivre son corps/s’exprimer/danser, se 
maintenir en équilibre/grimper/tourner, courir/sauter/lancer, jouer, plein air, évoluer dans 
l’eau. Ces six catégories se retrouvent également dans les manuels fédéraux, pour chaque 
manuel il y a une brochure par catégorie.  
Les plans d’études des écoles de maturité et des écoles de culture générale et de commerce 
reprennent ces trois catégories pour classer les objectifs de l’éducation physique en y ajoutant 
quelques objectifs de plus et en classant les objectifs spécifiques différemment du PEV:  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
2 http://www.vd.ch/fr/themes/vie-privee/sport/ 
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- le savoir être (social, construction personnelle, expression, gestion affective)  
- le savoir-faire (aptitudes motrices, autoévaluation/expérimentation, apprentissages 
techniques, condition physique)  
- le savoir (sécurité, connaissances spécifiques, organisation, ouverture, réflexion).  
Les objectifs sont donc multiples et variés. Cependant ces plans d’études insistent malgré tout 
sur la découverte de nouvelles activités et sur la notion de santé : « EPS (discipline 
fondamentale) : L’enseignement de l’éducation physique et du sport au gymnase s’inscrit, 
d’une part, dans le prolongement des objectifs de la scolarité obligatoire, d’autre part, dans 
la recherche d’activités nouvelles, spécifiques à chaque établissement. La discipline 
fondamentale, obligatoire pour tous les élèves, privilégie les activités corporelles; de plus, 
l’enseignement de cette branche cherche à mettre en relation la gestion de la santé des élèves 
et leur prise de conscience de l’importance des activités physiques dans notre société. » (Plan 
d’études des école maturité p.178 et  des écoles de culture générale et de commerce, p.125). 
Les enseignants doivent, à partir de tous ces documents, mettre en place un plan 
d’établissement qui définit des objectifs plus restreints et concrets. Puis chaque enseignant 
prépare ses leçons d’après le plan d’établissement, le PEV ainsi que les documents de la 
DGEP. 
2.8 Directives de sécurité : guide des mesures de sécurité  
La sécurité est un aspect primordial dans l’enseignement de l’EPS. Le SEPS, en partenariat 
avec le bureau suisse de prévention des accidents, a édité le « Guide des mesures de 
sécurités »3 qui constitue un ensemble de directives et de recommandations à respecter et a 
pour but la prévention des accidents. Ce guide est destiné aux directions d’établissement, aux 
membres du corps enseignant, aux remplaçant-e-s, aux montieur-trices et aux 
accompagnateurs-trices des activités en éducation physique et sportive scolaire. Il met 
l’accent sur le fait que l’organisation d’activités particulières nécessite l’accord préalable et 
formel de la direction et l’information des parents. Il ne s’attarde pas sur les mesures de 
sécurité des disciplines traditionnellement enseignées en éducation physique telles que les 
sports de balles, l’athlétisme ou la gymnastique aux agrès, il met l’accent sur les sports 
d’extérieur. Plusieurs disciplines sont exclues des activités organisées dans le cadre scolaire : 
« Les disciplines suivantes sont exclues des activités physiques et sportives organisées dans le 
cadre scolaire :  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
3 http://www.vd.ch/fr/themes/vie-privee/sport/prevention-et-sante/mesures-de-securite/  	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- l’ensemble des sports motorisés et des sports aéronautiques ; 
- l’ensemble des sports de combat visant à abattre l’adversaire (KO) ; 
- le canyoning, le parapente, l’aile delta, le saut à l’élastique, l’hydrospeed, la plongée 
avec bouteille-s (hormis l’inititation en piscine).  
Cette liste n’est pas exhaustive et peut être complétée suivant l’évolution des pratiques. » 
(Guide des mesures de sécurité, p.7). 
Ce guide des mesures de sécurité est divisé en deux parties, les dispositions générales et les 
mesures de sécurité par catégories d’activités. Dans la première partie, les responsabilités des 
enseignants, des propriétaires d’équipements sportifs, des entreprises et sociétés privées 
organisatrices d’activités sportives sont définies. Puis un chapitre est consacré aux accidents : 
prévention, mesures générales et d’urgence et un troisième aux sorties et camps. La deuxième 
partie, dédiée aux mesures de sécurité par catégories d’activités, définit pour chaque activité 
l’encadrement, les lieux d’enseignement, les mesures de prudence et règles de comportement, 
et pour certaines activités le matériel et la procédure en cas d’accident. Les activités définies 
dans ce guide sont les suivantes :  
- activités aquatiques : natation, gymnastique aquatique, nage avec palmes, masque, 
tuba, nage sous l’eau, natation synchronisée, plongeon, sauvetage, water polo ; 
- activités nautiques : aviron, canoë, kayak, planche à voile, rafting, téléski nautique, 
voile 
- activités hivernales : ski, mini-ski, snowboard, luge, hockey sur glace, patinage 
- activités de montagne : randonnée, course de montagne, « via ferrata », escalade en 
milieu artificiel 
- activités sur roues et roulettes : cyclotourisme, VTT, patin à roulettes, planches à 
roulettes, trotinette 
- activités équestres : équitation 
- activités de tir : tir à air comprimé, tir à l’arc 
- activités particulières : plongée avec bouteille(s), spéléologie 
- divers : trampoline 
En précisant que les activités non traitées par ce guide ou ne figurant pas dans les plans 
d’études et les manuels officiels d’éducation physique en vigueur nécessitent une autorisation 
spécifique de la direction.  
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Beaucoup d’activités funs sont présentes dans ce guide et tout à fait adaptables à 
l’enseignement. De plus, peu d’activités sont totalement interdites, ce qui laisse beaucoup de 
liberté aux enseignants d’EPS pour faire découvrir des activités funs à leurs élèves.  
2.9 Formation des enseignants d’EPS dans le canton de Vaud 
La formation des enseignants d’EPS dans le canton de Vaud se fait à l’Université de 
Lausanne à  l’Institut des Sciences du Sport de l’Université Lausane (ISSUL) pour tout ce qui 
est connaissances théoriques et acédémiques, puis à la HEP Vaud pour les connaissances 
pédagogiques et didactiques.   
Les études universitaires, depuis 2005, sont soumises au traité de Bologne et se décomposent 
en une formation de base, le bachelor, puis une formation plus spécifique, le master.  
Le bachelor ou baccalauréat ès en sciences du sport et de l’éducation physique4 dure six 
semestres ; deux tiers de la formation sont dédiés au sciences du sport et de l’éducation 
physique et un tiers à une mineure, enseignable ou non. 30% des cours de sciences du sport et 
de l’éducation physique sont des cours pratiques, ce sont des disciplines enseignables au 
secondaire I et II, telles que l’athlétisme, les agrès, la natation, le patinage, le volleyball, le 
basketball, le handball, etc.  
Le master ou maîtrise universitaire ès Sciences en Sciences du mouvement et du sport5 
s’étend sur trois semestres et cinq orientations sont à choix : l’orientation 
enseignement composée de deux tiers de sciences du sport et un tiers d’une mineure, 
l’orientation activité physique adaptée et santé, l’orientation entraînement et performance, 
l’orientation gestion du sport et du loisir et l’orientation sciences sociales et sport. 
L’orientation qui nous intéresse ici est l’orientation enseignement, dans celle-ci 15% des 
cours de sciences du mouvement et du sport sont dediés aux cours pratiques de sport, le choix 
des disciplines est assez vaste et les étudiants peuvent approfondir leurs connaissances dans 
quelques sports traditionnels tels que le volleyball, le handball, le basketball ou la natation et 
découvrir de nouvelles activités non enseignées lors du bachelor telles que l’escalade outdoor, 
les gymnastiques douces, les sports nautiques, etc.  
Voici plus particulièrement les disciplines sportives dans lesquelles les futurs enseignants 
d’éducation physique sont formés à l’université. Lors du bachelor il s’agit de :  
Disciplines obligatoires :  
- athlétisme 1 et 2  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
4 Dans la suite de ce travail nous abregerons ceci par bachelor en sciences du sport 
5 Dans la suite de ce travail nous abregerons ceci par master en sciences du sport 
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- habileté motrice de base et éducation du mouvement 16 
- fondamentaux du jeu 
- volleyball 
- agrès 1 et 2  
- basketball 1 
- football 1 
- handball 1  
- MER7 1 (sports de renvoi)  
- natation 1 et 2 
- plongeon 1  
- patinage 1 
- sports de combat  
- camp polysportif 8 
- course d’orientation  
- camps multiglisse  
- sports de neige 1 et 2 
A choix :  
- hockey sur glace 
- MER 2 (musique et mouvement) 
- ski de fond 
- escalade 
Nous constatons que la grande majorité de ces disciplines sont traditionnelles. Les sports que 
nous considérons funs selon le cadre théorique sont le camp polysportif qui contient des 
activités telles que le VTT, le baseball, l’ultimate, l’escalade outdoor, la plongée masque et 
tuba en piscine qui peuvent être considérées funs. Il en va de même pour la course 
d’orientation qui se déroule en plein, pour le camp multiglisse et les camps sport de neige 1 et 
2 qui contiennent du ski et du snowboard. L’escalade, qui est une discipline à choix, est très 
souvent considérée comme fun.  
Sur 22 disciplines, 5 peuvent donc être considérées comme funs, ce qui représente un faible 
pourcentage, 22.7%. Parmi ces 5 disciplines funs une est à choix donc pas obligatoire. La 
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  6	  danse, coordination, condition physique	  
7 MER = module d’étude en résaux, c’est un camp sportif qui se déroule à Macolin et accueille les étudiants en 
sports de plusieurs universités de toute la Suisse 
8 Les disciplines soulignées sont les disciplines considérées comme funs dans ce travail 
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formation universitaire de base met donc très clairement l’accent les disciplines 
traditionnelles et laisse peu de place aux sports funs.  
Lors du master en sciences du sport orientation enseignement, aucune discpline n’est 
obligatoire, cependant les disciplines sont séparées en quatre groupes, une discipline par 
groupe doit être choisie, l’étudiant choisi 6 disciplines au total :  
Groupe 1 : Équilibre, grimper, tourner:  
- acrobatie/trampoline  
- éducation du mouvement 2 
- escalade outdoor 
- patinage 2 
- plongeon 2 
Groupe 2 : Jouer :  
- basketball 2 
- beach volleyball 
- football 2 
- handball 2 
- hockey sur glace 2 
- volleyball 2 
Groupe 3 : Evoluer en plein air :  
- alpinisme 
- camps itinérant 
- golf 
- MER 3 (judo-shiatsu) 
- roller 
- sports de neige et sécurité 
- sports nautiques 
Groupe 4 : Santé, bien-être, condition physique 
- cours collectif tendance 
- fitness aquatique 
- gymnastiques douces 
- musculation fitness 
Ici plusieurs disciplines sont considérées comme des sports funs selon notre définition du 
cadre théorique : l’activité acrobatie/trampoline, l’escalade outdoor, le beach volleyball, 
l’alpinisme, le camp itinérant, le roller, le camps sports de neige et sécurité et les sports 
nautiques. 36.4% des disciplines proposées sont funs, ce qui est plus élevé que lors du 
bachelor. Les étudiants ont donc plus de choix de sports funs lors du master en enseignement 
que lors du bachelor. Cependant vu que les disciplines sont à choix et que sur 6 disciplines, la 
seule contrainte est de prendre une discipline par groupe les étudiants peuvent très bien ne 
pratiquer quasiment que des sports funs ou, au contraire, ne pas en pratiquer du tout selon 
leurs goûts. Sur les 4 groupes, 3 contiennent une discipline fun ou plus, donc un étudiant 
aimant les sports funs peut en choisir 5 sur 6, soit 83% des disciplines funs contre aucune 
discipline fun pour un étudiant ne les aimant pas du tout. 
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Après la formation universitaire, la formation se poursuit à la HEP Vaud. Lors de cette 
formation pédagogique, le pourcentage de disciplines funs ou traditionnelles que le stagiaire 
enseigne dépend de l’établissement, du matériel à disposition, du praticien formateur et des 
goûts personnels de l’étudiant. 
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3. Présentation de l’étude  
3.1 Objet d’étude et problématique  
Selon le plan d’étude des gymnases vaudois, les leçons d’EPS ont des objectifs nombreux et 
variés, mais les contenus à proprement parlé ne sont pas spécifiés, cela laisse donc une grande 
liberté aux enseignants d’EPS.  
Cette étude a donc pour but de trouver quels sont les disciplines réellement enseignées dans le 
canton et quelle est la part d’enseignement accordée aux sports funs.  
Cette étude se base sur les dix gymnases vaudois et plus particulièrement les chefs de file 
d’EPS qui ont participé à cette recherche en répondant à un questionnaire qui leur était 
adressé.  
Cette recherche se concentre sur deux axes. Le quantitatif cherche à savoir quelles sont les 
différentes activités physiques enseignées dans les gymnases vaudois et quelles sont les 
infrastructures sportives disponibles dans ces différents établissements. Ceci permet de 
quantifier la pratique des sports funs et traditionnels. Le qualitatif s’attarde sur la définition et 
la représentation des sports funs par les chefs de file d’EPS.  
3.2 Question de recherche 
Quels sports considérés comme funs par les chefs de file sont enseignés dans les gymnases 
vaudois ? 
3.3 Hypothèse 
Des sports de plein air et dans lesquels la notion de plaisir est importante sont considérés 
comme funs par les chefs de file vaudois et enseignés dans les gymnases.  
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4. Méthodologie 
4.1 Échantillon  
Pour ce travail, j’ai choisi de limiter mon échantillon aux gymnases vaudois sans y inclure les 
écoles professionnelles, ni le gymnase intercantonal de la Broye. Voici la liste des gymnases 
interrogés : les gymnases de Beaulieu, du Bugnon, de Burier, de Chamblandes, de la Cité, de 
Morges, de Nyon, d’Auguste Picard, de Provence et d’Yverdon.9   
Le choix a été fait de questionner seulement les chefs de file pour des raisons pratiques mais 
aussi car, d’une manière générale, ils représentent l’enseignement de l’éducation physique de 
leur établissement. Le questionnaire a également un grand aspect qualitatif, qui ne nécessite 
donc pas forcément de nombreuses réponses.  
Tous les chefs de file contactés ont répondu au questionnaire, mon étude se base donc sur 10 
questionnaires. Il est important de souligner que 100% des questionnaires ont été renvoyés, ce 
qui est assez rare et très positif. Cela montre la pertinence du sujet, sujet actuel qui rentre dans 
la réfléxion des enseignants d’EPS. Cette étude prend donc en compte l’avis de tous les chefs 
de file des gymnases vaudois.  
Ce travail se base donc sur les 10 gymnases vaudois, qui dénombrent environ 10'800 
gymnasiens et 74 enseignants d’EPS. Parmis ces gymnases, 3 n’utilisent que le système 
d’options pour l’enseignement de l’EPS, 6 utilisent le système d’option et le système par 
classe et un seul gymnase n’utilise que le système d’enseignement par classe et celui-ci sépare 
les filles et les garçons pour les leçons d’EPS. 3 gymnases ont un plan d’établissement et 7 
n’en ont pas.  
4.2 Outil de recueil de données 
Pour recueillir les données un questionnaire a été construit en fonction de la thématique de 
mon mémoire, il comporte 5 pages et 13 questions.  
Les cinq premières questions recueillent des informations d’ordre général à propos du nombre 
d’élèves, du nombre d’enseignants d’EPS dans l’établissement, du système d’enseignement 
de l’EPS et du plan d’établissement de l’EPS.  
Ensuite j’ai choisi d’aborder l’aspect qualitatif et de m’intéresser à la définition du sport fun 
ainsi qu’au choix et développement d’un sport fun enseigné.  La question 6 demande quelle 
est la définition du sport fun, cette question a été formulée afin de voir si les mots cités par les 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
9 http://www.vd.ch/fr/themes/formation/gymnase/etablissements/ 	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chefs de file correspondent à ceux décrits dans le cadre théorique. La question 7 propose de 
choisir un sport fun enseigné, puis de citer les critères qui font qu’il est considéré comme fun 
et les critères qui font qu’il est enseigné. Ceci afin de voir pourquoi les chefs de file 
enseignent un sport fun en particulier. 
Ensuite, le but est de faire l’état des lieux des disciplines enseignées dans les gymnases 
vaudois et également de demander si les disciplines enseignées sont considérées comme funs 
ou traditionnelles. La question 8 cible la différence entre les disciplines traditionnelles et funs. 
Pour cela un tableau avec 42 disiciplines enseignables lors de leçons d’EPS ou de camps 
sportifs a été élaboré. Pour choisir ces disciplines je me suis référée aux disciplines 
enseignées aux étudiants en sport à l’Université de Lausanne et aux disciplines enseignées 
dans l’établissement dans lequel je suis en stage ainsi que dans le gymnase dans lequel j’ai 
étudié. J’ai classé ces disciplines dans un ordre aléatoire et j’ai laissé deux cases vides car je 
n’avais pas d’autres disciplines à ajouter, elles n’étaient pas prévues pour être remplies. La 
deuxième partie de la question 8 demande si d’autres disciplines funs, pas citées dans le 
tableau, sont enseignées et si oui lesquelles.  
L’aspect des installations et infrastructures sportives a été abordé par deux questions. La 
question 9 demande quelles infrastructures sportives possède l’établissement et pour quel type 
d’activités, funs ou traditionnelles, elles sont utilisées. Un tableau propose 9 infrastructures 
(salles de sport, salle de danse, salle de musculation, etc.), il a été réalisé simplement en 
réféchissant à quelles infrastructures sont, en général, présentes dans les gymnases. Une case 
« autre » a été ajoutée, si certains établissements possèdent d’autres infrastrucutres. La 
question 10 s’attarde sur les installation sportives présentes dans la ville de l’établissement et 
pour quel type d’activités, funs ou traditionnelles, elles sont utilisées. Un tableau propose 10 
installations et une case « autre » figure en-bas du tableau. Ce tableau a été réalisé en 
réfléchissant à quelles installations sont présentes dans les villes et peuvent être utilisées lors 
de l’enseignement de l’EPS. Ces deux questions sont donc quantitatives, elles permettent de 
lister les installations à disposition et qualitatives pour savoir pour quel type d’activités ces 
installations sont utlilisées.  
La question 11 s’intéresse au facteur qui influence le plus le choix des disciplines enseignées, 
c’est une question à choix multiples avec deux propositions : le matériel, les installations, les 
infrastructures ou les personnes (compétences et goûts personnels).  
L’aspect de la sécurité est abordé à la question 12 qui demande si la sécurité a une influence 
sur l’enseignement des sports funs et si des directives ou des restrictions de la direction, du 
DFJC ou du SEPS empêchent d’enseigner certains sports.  
 Roxane Duvillard 06/2012 19 /43	  
La dernière question est une estimation du pourcentage de sports funs et traditionnels 
enseignés dans l’établissement, c’est une question purement quantitative.  
4.3 Procédure 
Les questionnaires ont été envoyés avec une lettre introductive aux chefs de file d’EPS dans 
les gymnases par poste le 5 mars 2012 en courrier A. Le délai pour le retour des 
questionnaires était fixé au 20 mars 2012  au moyen d’une enveloppe affranchie jointe au 
questionnaire. Le 20 mars, cinq questionnaires n’ayant pas été renvoyés, j’ai relancé les 
personnes concernées en leur reenvoyant un exemplaire du questionnaire ainsi qu’une lettre 
explicative. Au final, tous les chefs de file ont répondu, les deux derniers questionnaires étant 
arrivés le 29 mars 2012. 
4.4 Analyse des données 
Les données ont été traitées par Excel sous forme de tableaux et de graphiques.  
Les résultats sont présentés dans le chapitre 5, ils sont traités question par question dans 
l’ordre dans lequel les questions apparaissent dans le questionnaire. Les résultats des 
questions 1 à 5 apparaissent dans le chapitre 4.1 et  les résultats de la question 11 ne sont pas 
traités. En effet, ils  ne sont pas utilisés pour la discussion car ils n’apportent pas d’éléments 
de réponse à la problématique.  
Dans le chapitre 5.1, les résultats sont donnés en pourcentage, chaque chef de file ayant cité 
une seule fois chaque mot, le 100% représente les 10 chefs de file.  
Au chapitre 5.2, les résultats apparaissent en chiffres, chaque chiffre représente le nombre de 
fois qu’un critère a été cité. Ces critères cités pour répondre à ces questions ont été triés et 
classés en catégories, les catégories ont été faites subjectivement par instinct, si certains mots 
ou adjectifs ont le même sens ou si leur signification est proche, ils ont été classés dans la 
même catégorie. Une catégorie divers a été créée pour les mots seuls et ne pouvant être 
regroupés avec aucun autre et cités une seule fois. Cette catégorie a ensuite été supprimée des 
graphiques par souci de clarté et de pertinence. Si un chef de file a cité plusieurs mots 
appartenant à la même catégorie ils ont tous été comptabilisés car cela démontre que l’accent 
a été mis sur cet aspect.  
Au chapitre 5.3 et 5.4, les résultats sont donnés en chiffre dans la première colonne, chaque 
unité représente un gymnase. Ils sont ensuite exprimés en pourcentage par rapport au chiffre 
de la première colonne.   
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Au chapitre 5.5, les résultats sont donnés en pourcentage des chefs de file.  
Finalement, au chapitre 5.6, chaque chef de file a estimé le pourcentage de sports funs et 
traditionnels enseignés dans le gymnase dans lequel il travaille, puis une moyenne de ces 
pourcentages a été calculée.
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5. Résultats  
5.1 Définition du sport fun par les chefs de file 
Nous traitons ici la définition du sport fun par les chefs de file qui apparaît à la question 6 du 
questionnaire : « Pour vous, quelle est la définition d’un sport fun ? Citez quelques mots 
clés ». Tous les chefs de file ont répondu à cette question en utilisant entre 2 et 5 mots ou 
groupes de mots, au total 36 mots ont été cités.  
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
 
Figure 1 : Mots cités par les chefs de files pour la définition d’un sport fun 	  
Les mots à la mode, autonomie, découverte, divertissant, glisse, improvisation, jeune, plein 
air, « un peu » en marge et spectaculaire ont été cités une seule fois, soit par 10% des 
répondants.  
Nous constatons que le facteur le plus important pour définir un sport fun est la notion de 
plaisir, citée par 60% des chefs de file. Puis la notion de liberté et le fait que le sport soit 
récent arrivent en deuxième position dans la définition des sports funs, tous deux cités par 
40% des chefs de file. Le critère de risque ainsi que le fait que le sport ne soit pas codifié, 
pratiqué hors club et n’ait pas de fédération sont cités par 30% des chefs de file. La 
découverte de nouvelles sensations, le fait que le sport soit individuel et qu’il n’ait pas de 
compétition ont été cités par 20% des répondants.  
5.2 Description d’un sport fun enseigné 
Ici nous traitons un sport fun enseigné et choisi par chaque chef de file, qui va ensuite dire 
pourquoi il le trouve fun et pourquoi il l’enseigne.  
La première partie de la question 7 est : « Choisissez un sport fun que vous enseignez », voici 
la liste des sports cités : 
Plaisir 60% 
Liberté 40% 
Nouveau/moderne/récent 40% 
Pas de fédération/hors club/non codifié  30% 
Risque 30% 
Découverte de nouvelles sensations 20% 
Individuel 20% 
Pas de compétition 20% 
 Roxane Duvillard 06/2012 22 /43	  
beach volley 
canoë 
cirque 
escalade 
flagfootball 
grimpe 
roller 
triathlon 
ultimate 
Figure 2 : Sport fun choisi par chaque chef de file 
 
Une personne n’a pas répondu estimant qu’elle n’enseignait pas de sports funs et a précisé 
que « Personnellement, les seules disciplines que je considère funs sont : le freeride, le 
freestyle, le « parkour », le surf, l’airboard, le parachute, le basejump, … (ce style quoi). » 
Les sports choisis sont tous différents, seule l’escalade/la grimpe a été choisie par 2 chefs de 
file.  
La sous-question 7a est la suivante : « quels critères font que vous considérez ce sport comme 
fun ? » : 29 mots ont été cités en réponse à cette question et ont été triés en 6 groupes. La 
catégorie divers n’apparaît pas sur le graphique. 
 
 
Figure 3 : Critères qui font qu'un sport est considéré comme fun 
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Le fait que le sport soit nouveau et qu’il se pratique à l’extérieur est important et arrive en 1ère 
position, contrairement à la question précédente dans laquelle le plein air était peu cité. Le fait 
que le sport soit non codifié ou hors fédération apparaît aussi 3 fois comme dans la question 
précédente. Le plaisir, par contre est moins cité qu’auparavant et le fait que le sport soit 
d’origine des Etats-Unis ou de Californie apparaît ici en étant cité 2 fois.  
A la sous-question 7b il a été demandé « quels critères font que vous enseignez ce sport 
fun ? » : 18 mots ont été cités en réponse à cette question. La catégorie divers n’apparaît pas 
sur ce graphique.  
 
 
Figure 4 : Critères qui font qu'un sport fun en particulier est enseigné 
 
Ici l’aspect qui ressort le plus est le matériel/l’équipement qui est cité 5 fois, vient ensuite le 
goût personnel de l’enseignant pour ce sport cité 3 fois. Le fait que le sport soit différent et 
l’aspect coordination apparaissent 2 fois. L’aspect plein air est cité ici une seule fois et le fait 
que le sport soit nouveau une fois également. 
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5.3 Disciplines enseignées : funs et traditionnelles 
Nous traitons ici les disciplines enseignées dans les gymnases vaudois, la question 8 
demande : « Quelles activités sont enseignées dans votre gymnase ? Notez « F » si vous la 
considérez fun ou « T » pour traditionnelle, « - » si elle n’est pas enseignée dans votre 
établissement ». Un tableau propose 42 disciplines enseignables lors de leçons d’EPS ou de 
camps sportifs. Par souci de clarté, les résultats ont été traités en deux parties, le premier 
tableau traite les activités enseignées dans une majorité des gymnases vaudois (6 et plus) et la 
deuxième partie traite des sports moins enseignés, dans 5 gymnases et moins. Ceci a été fait 
ainsi pour clarifier les résultats et pour faire une différence entre les sports très enseignés et 
ceux qui le sont moins. Les lignes du tableau en gras représentent les sports considérés funs 
par une majorité des chefs de file. 	  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Figure 5 : Disciplines enseignées dans une majorité des gymnases vaudois (8 et plus) 
 
Nombre de 
gymnases dans 
lesquels cette 
discipline est 
enseignée 
T F F+T 
Volleyball 10 100% 0 0 
Basketball 10 100% 0 0 
« Cardio » 10 100% 0 0 
Badminton 10 100% 0 0 
Football 10 100% 0 0 
Unihockey 10 100% 0 0 
Baseball 10 80% 20% 0 
Handball 9 100% 0 0 
Musculation 9 100% 0 0 
Aérobic 9 100% 0 0 
Agrès 9 100 % 0 0 
Tennis de table 9 89% 11% 0 
Ultimate 9 33% 56% 11% 
Rugby 8 100% 0 0 
Escalade 8 62.5% 37.5% 0 
Danse 8 50% 25% 25% 
Cirque 8 37.5% 62.5% 0 
Beach volleyball 8 25% 75% 0 
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Seules les disciplines funs et les disciplines enseignées dans 8 gymnases et plus sont présentes 
dans ce tableau, les autres n’étant pas traitées dans la discussion ont été supprimées ici, le 
tableau complet apparaît en annexe. 
Les 7 disciplines enseignées dans tous les gymnases vaudois sont considérées traditionnelles : 
6 sont considérées traditionnelles par tous les chefs de file : le volleyball, le basketball, le 
« cardio », le badminton, le football et le unihockey. Et une seule, le baseball, est considérée 
traditionnelle  par 80% des chefs de file et fun par 20%.   
Parmi les 6 disciplines enseignées dans 9 gymnases, 4 sont considérées traditionnelles par 
tous les chefs de file: le handball, la musculation, l’aérobic et les agrès. Le tennis de table est 
considéré traditionnel par 89% des chefs de file contre 11% fun. L’ultimate est considéré fun 
par 56% des chefs de file, traditionnel par 33% et fun et traditionnel à la fois par 11%.  
Parmi les 5 disciplines enseignées dans 8 gymnases, le rugby et l’escalade sont considérés 
traditionnels : le rugby à 100% et l’escalade à 62.5%. Les avis sont partagés sur la danse, 50% 
la trouve traditionnelle, 25% fun et 25% la considère traditionnelle et fun à la fois. Le beach 
volleyball est considéré fun  à 75%. Le cirque est considéré fun à 62.5%. 
Donc, parmi les 22 disciplines enseignées dans la majorité des gymnases vaudois (6 et plus), 
seules 3 sont considérées funs : l’ultimate, le cirque et  beach volleyball. 
 
 
Nombre de 
gymnases dans 
lesquels cette 
discipline est 
enseignée 
T F F+T 
VTT 5 60% 40% 0 
Snowboard 5 20% 80% 0 
Natation 4 100% 0 0 
Roller 4 75% 25% 0 
Aviron 3 67% 33% 0 
Golf 3 67% 33% 0 
Canoë 2 0 100% 0 
Randonnée 2 0 100% 0 
Surf 1 0 100% 0 
Planche à 
voile 1 0 100% 0 
Figure 6 : Disciplines enseignées dans une minorité des gymnases vaudois (5 et moins) 
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Les disciplines considérées traditionnelles à 100% ont été supprimées de ce tableau par souci 
de clarté et car elles ne seront pas discutées dans ce travail. Le tableau complet apparaît en 
annexe.  
Parmi les 4 disciplines enseignées dans 5 gymnases, 3 sont considérées traditionnelles  dont le 
VTT à 60%. Le snowboard est considéré comme un sport fun par 80% des chefs de file.   
Le roller est enseigné dans 4 gymnases et est considéré traditionnel par 75% des chefs de file 
qui l’enseignent.  
L’aviron et le golf sont enseignés dans 3 gymnases et considérés comme des disciplines 
traditionnelles à 67%. 
Le canoë et la randonnée en peau de phoque sont enseignés dans 2 gymnases, ils sont 
considérés funs à 100%.  
Parmi les 4 disciplines enseignées dans un seul gymnase, le surf et la planche à voile sont 
considérés comme funs.  
Parmi les 20 disciplines peu enseignées dans les gymnases vaudois (5 et moins), 5 sont 
considérées comme funs : le snowbord, le canoë, la randonnée en peau de phoque, le surf et la 
planche à voile.  
Pour synthétiser l’apport de ce sous-chapitre, sur 42 disciplines proposées ici seulement 8 sont 
considérées comme funs par la majorité des chefs de file, parmi ces sports funs seuls 3 sont 
enseignés dans la majorité des gymnases. Ce qui donne une proportion très faible des sports 
funs enseignés dans les gymnases du canton de Vaud. 
5.4 Infrastructures et installations sportives et leur utilisation 
Nous traitons ici l’aspect des infrastructures et des installations sportives à disposition dans 
les gymnases et les alentours de ceux-ci et de leur utilisation pour des sports funs ou 
traditionnels.  
La question 9 demande : « Quelles infrastrucutres possède votre établissement et pour quoi 
utilisez-vous cette infrastrucutre ? » Un tableau propose 8 réponses.  
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 Oui T F F+T 
Salle de sport 10 20% 0 80% 
Salle de musculation 10 90% 0 10% 
Terrains extérieurs en gazon 8 25% 0 75% 
Salle « cardio » 7 57% 0 43% 
Terrains extérieurs de tennis 5 100% 0 0 
Salle de danse 4 0 0 100% 
Terrains extérieurs de basket 4 75% 0 25% 
Stade 4 100% 0 0 
Figure 7 : Infrastructures sportives des gymnases vaudois 
 
Trois répondants ont utilisé la case autre, ils ont cité les infrastructures suivantes : terrain en 
dur, hangar à bateaux et VTT, canoës, tapis de judo, matériel de boxe.  
Nous constatons dans ce tableau qu’aucune infrastrucutre n’est utilisée uniquement pour des 
sports funs. La majorité des infrastrucutres est utilisée pour des sports traditionnels. Les salles 
de sports, les terrains extérieurs en gazon et les salles de danse sont utilisés en majorité pour 
les deux types d’activités, funs et traditionnelles.  
La question 10 aborde l’aspect des installations de la ville: « Quelles sont les installations 
sportives présentes dans la ville de votre établissement ? » Un tableau propose 10 réponses.  
 
  Oui  T F T+F Pas utilisé 
Terrains de foot* 10 50% 0 40% 10% 
Patinoire 9 78% 11% 11% - 
Terrains de beach 
volleyball 9 44.50% 44.50% 11% - 
Terrains de basket 
extérieurs* 9 67% 0 22% 11% 
Piscine intérieure* 8 62.50% 0 12.50% 25% 
Piscine extérieure* 8 62.50% 0 25% 12.50% 
Stade* 8 75% 0 12.50% 12.50% 
Terrains multisports 
extérieurs* 8 50% 0 37.50% 12.50% 
Piste vita* 7 86% 0 0 14% 
Piste finlandaise 5 100% 0 0 - 
Figure 8 : Installations sportives de la ville de l'établissement 
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* plusieurs villes possèdent ces installations sportives mais les gymnases ne les utilisent pas, soit parce qu’ils ne 
le désirent pas, soit parce qu’ils ne le peuvent pas. 
Un chef de file a utilisé la case autre et y a ajouté « Aviron Rowing Club Lausanne ».  
Nous constatons dans ce tableau qu’aucune de ces installations n’est utilisée uniquement pour 
du sport fun. L’utilisation des terrains de beach volleyball est partagée entre sports funs, 
sports traditionnels et les deux à la fois. L’utilisation des terrains de foot et des terrains 
multisports extérieurs est aussi partagée mais la moitité des chefs de file l’utilise uniquement 
pour des sports traditionnels.  
5.5. Sécurité et sports funs  
La question 12 traite la sécurité et l’enseignement des sports funs. 
  oui  non  
a. La sécurité influence-t-elle l'enseignement des sports funs? 50% 50% 
b. Des directives vous empêchent-elles d'enseigner certains sports que 
vous désireriez? 30% 70% 
Figure 9 : Influence de la sécurité dans l'enseignement des sports funs 
 
Nous constatons dans ce tableau que la moitité des gymnases sont influencés dans leur 
enseignement des sports funs par la sécurité, c’est-à-dire qu’ils prennent des mesures de 
sécurité particulières. Mais seulement 3 chefs de file ne peuvent pas enseigner des sports 
qu’ils désireraient car le guide des mesures de sécurité ou leur direction les en empêchent.  
Cependant il faut rester prudent quand à l’analyse de cette question car elle a été posée de 
façon qualitative et les deux questions n’étaient pas séparées : « La sécurité a-t-elle une 
influence sur l’enseignement des sports funs ? Des directives ou des restrictions de la 
direction ou du DFJC ou du SEPS vous empêchent-elle d’enseigner certains sports que vous 
désireriez ? ». L’interprétation des réponses est donc délicate. Un chef de file a séparé 
clairement les 2 questions alors que d’autres ont répondu que par oui ou par non et d’autres 
ont écrit de longues réponses, parfois difficilement interprétables.  
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5.6 Pourcentages de l’enseignement des sports funs et tradtionnels 
dans les gymnases vaudois 
Nous nous intéressons ici à la part d’enseignement accordée aux sports funs et à celle 
accordée aux disciplines traditionnelles. Ceci apparaît à la question 13 du questionnaire : 
« Estimez quel est le pourcentage de sport funs et le pourcentage de sports traditionnels 
enseignés dans votre établissement ».  
 
 
Figure 10 : Pourcentages de sports funs et traditionnels enseignés dans les gymnases vaudois 
 
Les sports traditionnels sont donc nettement plus enseignés dans les gymnases vaudois que les 
sports funs d’après les chefs de file.  
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6. Discussion  	  
Dans ce chapitre, nous allons mettre en discussion les résultats obtenus lors de cette étude.  
Premièrement, un résultat important est celui du chapitre 5.6 qui met en avant que, selon les 
chefs de file, une moyenne de 86% de sports traditionnels contre seulement 14% de sports 
funs sont enseignés dans les gymnases vaudois. Cela pose le cadre de la discussion en 
indiquant clairement que les sports funs sont une minorité des disciplines enseignées dans les 
gymnases vaudois et que les disciplines traditionnelles sont très prisées par les enseignants 
d’EPS. Mais il ne faut pas oublier que la définition du sport fun est subjective et qu’elle 
dépend des représentations des personnes interrogées.  
Pour répondre à une partie de la question de recherche, quelle est la définition des sports funs 
selon les chefs de file, le chapitre 5.1 a été analysé. L’hypothèse avance que le plaisir est un 
élément central du sport fun et que les sports funs sont des sports pratiqués en plein air. La 
première partie de cette hypothèse est confirmée, le mot le plus cité pour définir les sports 
funs est en effet le plaisir, cité par 60% des chefs de file. Par contre la notion de plein air n’est 
que très peu ressortie ici, seulement un chef de file l’a citée. Cette partie de l’hypothèse n’est 
donc pas confirmée par les résultats car le plein air semble peu important pour définir les 
sports funs. Ceci peut s’expliquer par le fait  que dans les gymnases, les lieux à disposition 
sont principalement à l’intérieur. Il y a donc une réappropriation des lieux conçus pour les 
sports traditionnels pour la pratique de sports funs. Ceci est mis en évidence dans le chapitre 
5.4 qui indique qu’aucune infrastructure des gymnases n’est utilisée uniquement pour des 
sports funs. Par contre, la majorité des chefs de file utilisent les salles de sport (80%), les 
terrains extérieurs en gazon (75%) et la salle de danse (100%) pour les deux types d’activités, 
funs et taditionnelles. Seuls les terrains de beach volleyball sont utilisés par certains 
uniquement pour des sports funs. Au final, ils sont autant utilisés pour des sports funs que 
traditionnels, 44.5% pour des sports traditionnels, 44.5% pour des sports funs et 11% pour les 
deux. Donc les avis sont totalement partagés, ceci vient certainement de la réprésentation du 
beach volleyball que certains considèrent comme fun et d’autres comme traditionnel. 
Cependant, il n’a pas été demandé pour quelle activité ces terrains sont utilisés, ils ne sont 
donc peut-être pas utilisés uniquement pour du beach volleyball  mais pour d’autres activités. 
Ceci est un biais du travail de recherche, il faut donc rester prudent avec cet aspect. 
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D’autres critères sont apparus à plusieurs reprises comme la liberté et le fait que l’activité soit 
récente. Ces deux critères ont été cités par 40% des chefs de file. Le fait que l’activité soit 
récente est aussi un facteur important, car les disciplines peu vues et peu pratiquées par les 
étudiants peuvent être plus attrayantes et intéressantes que les activités traditionnelles bien 
connues et pratiquées régulièrement. La liberté est un aspect des sports funs, la possibilité de 
pouvoir pratiquer une activité librement est importante, Dugas le sougligne : « Les activités 
libres en milieu naturel ou urbain font le bonheur des jeunes et des moins jeunes. » (Dugas 
2007, p.6). Dans le cadre de l’EPS au gymnase, la liberté de choix et de lieu de pratique est 
restreinte, mais le sentiment de liberté ressenti lors de la pratique sportive peut être important 
et intense. Cet aspect de liberté est également lié au fait que les sports funs n’aient pas de 
fédération et soient non codifiés, ceci est cité par 30% des chefs de file. Cela laisse une 
grande liberté aux pratiquants et met ainsi l’accent sur le plaisir. Le fait qu’il n’y ait pas de 
compétition est cité par 20% des chefs de file, cet aspect est aussi lié aux précédents, la 
pratique est donc plus libre, pas forcément codifiée et laisse de la place à la créativité. C’est 
également ce constat que fait Dugas : « Il se dessine une tendance forte : la prédominance 
d’activités de plus en plus autocontrôlées qui laissent l’initiative aux pratiquants et dans 
lesquelles les institutions sportives ne sont plus totalement ou pas du tout maître du jeu. » 
(Dugas 2007, p.6). 
Le risque semble être une composante importante du sport fun, 30% des chefs de file ont cité 
cet aspect, comme nous l’avons vu, pour certains sportifs, les sports extrêmes sont funs car il 
y a une prise de risque qui fait monter l’adrénaline et qui amène des sensations différentes des 
autres sports (Dugas 2007, p.5). D’ailleurs le fait de découvrir de nouvelles sensations est 
aussi cité par 20% des répondants pour définir un sport fun. Le fait que la pratique soit 
individuelle a été cité par 20% des chefs de file également. L’individualisme est important car 
il est synonyme, d’une certaine manière, de liberté, plus précisément de liberté d’action et de 
décision, qui est une des principales composantes des sports funs.  
Pour résumer, les chefs de file définissent un sport fun principalement comme étant un sport 
récent dans lequel la liberté est importante et dont le plaisir est la notion centrale. Il faut 
souligner que cette définition est subjective et que tous les chefs de file n’ont pas le même 
avis. Nous retrouvons ces aspects chez les auteurs étudiés lors de ce travail.  Pour Griffet et 
Roussel, l’aspect ludique qui détérmine le plaisir est également primordial pour définir la 
pratique des sports funs :  « Si les sensations composent aujourd’hui largement la trame des 
expériences sportives, la forme ludique de l’activité détermine puissament l’engagement des 
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personnes dans l’action. » (Griffet & Roussel 1999, p.46). Augustin met en avant 
l’importance de la liberté dans les sports dits funs : « Le désir de pratiquer librement en 
dehors des contraintes et des encadrements rigides s’inscrit dans une vision différente mais 
complémentaire de l’institution sportive. » (Augustin 1999, p.14). 
Au chapitre 5.2, le roller, le beach volleyball, le canoë, l’escalade, l’ultimate, la grimpe, le 
cirque, le triathlon et le flag-football sont les sports funs cités par les chefs de file lorsqu’ils 
devaient choisir un sport fun qu’ils enseignent. Le sport fun choisi par chaque chef de file est 
considéré comme tel majoritairement car il se déroule dans la nature et qu’il est récent. Dugas 
met en avant la notion de nature : « (…), le désir d’évoluer en totale liberté et dans un milieu 
naturel, (…). » (Dugas 2007, p.5). Ceci vient étoffer et confirmer la partie de l’hypothèse qui 
affirme que le plein air est un critère essentiel des sports funs. Ensuite, pour expliquer 
pourquoi ils enseignent ce sport fun, les aspects matériels et personnels ressortent. La raison 
principale est le matériel, l’équipement à disposition dans le gymnase. En effet, le matériel est 
une condition sine qua none pour pratiquer un sport et le fait de l’avoir à disposition dans le 
gymnase est important pour la pratique. Le goût personnel de l’enseignant pour l’activité fun 
enseignée arrive en deuxième position, le fait que l’activité soit pratiquée par l’enseignant et 
qu’il veuille faire partager sa passion avec ses élèves est un moteur important. Les raisons 
principales qui font qu’un sport fun est enseigné sont donc la possesion du matériel adapté et 
les goûts personnels de l’enseignant pour ce sport.  
La deuxième partie de la question de recherche concerne les sports funs qui sont enseignés 
dans les gymnases vaudois. L’hypothèse avance que des sports funs dans lesquels la notion de 
plaisir est présente et qui sont pratiqués à l’extérieur sont enseignés dans les gymnases 
vaudois, ceci n’est pas tout à fait confirmé par les résultats. En effet, parmi les 22 disciplines 
enseignées dans la majorité des gymnases vaudois (6 et plus), seules 3 sont considérées funs 
par une majorité des chefs de file: l’ultimate, le cirque et le beach volleyball. La notion de 
plaisir est assez subjective, donc il est difficile de la traiter ici. Sur les 3 disciplines funs très 
enseignées, une seule se pratique uniquement à l’extérieur : le beach volleyball. L’ultimate se 
pratique, à la base, en plein air mais peut également se jouer à l’intérieur et le cirque est plutôt 
une pratique d’intérieur même si elle peut s’adapter au plein air. Ce qui ne confirme que 
partiellement l’hypothèse.  
L’ultimate, enseigné dans 9 gymnases, est considéré fun à 56% et fun et traditionnel à la fois 
à 11%. Le fait qu’il se joue avec un frisbee peut le rendre fun car c’est différent des sports 
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collectifs habituels et c’est ludique. De plus, la compétition est très peu développée en Suisse 
et ce sport est donc peu connu, il peut être attrayant de par sa nouveauté. Le critère de 
nouveauté semble important dans les définitions des sports funs par les chefs de file et c’est le 
cas de ce sport. Il peut être enseigné à l’intérieur, à l’extérieur sur gazon ou sur sable. 
Cependant il n’a pas été demandé où il est enseigné, ce qui peut changer la façon de 
considérer ce sport, le fait d’être enseigné à l’extérieur sur gazon ou sur du sable peut le 
rendre plus fun.  
Le beach volleyball, enseigné dans 8 gymnases, est considéré fun par 75% des chefs de file. 
C’est une activité extérieure, ce qui est un critère des sports funs d’après le cadre théorique et 
d’après quelques chefs de file. Le beach volleyball est codifié, il possède une compétition très 
développée et est connu car il est médiatisé. Cependant le fait qu’il soit connu et véhicule une 
image de plage et de vacances participe très certainement au fait qu’il soit considéré comme 
fun, ces critères étant communément associés au plaisir.  
Le cirque, enseigné dans 8 gymnases, est considéré fun par 62.5% des chefs de file. Là non 
plus il n’a pas été demandé où cette activité est enseignée, à l’intérieur ou à l’extérieur, 
cependant le cirque est une discipline d’intérieur, ce qui laisse penser qu’il est communément 
enseigné à l’intérieur.  Le fait qu’il soit considéré fun est certainement lié au plaisir et à 
l’aspect ludique, cela a été relevé dans cette étude et par Griffet et Roussel : « L’esprit 
ludique, l’attention accordée à l’ambiance et à l’écoute des sensations semble prendre la 
relève. » (Griffet & Roussel 1999, p.44). Le plaisir peut être lié à l’aspect de liberté, car bien 
que le cirque nécessite une certaine technique et de la coordination, il permet aux pratiquants 
de choisir l’engin qu’ils veulent pratiquer et ils ont la liberté d’inventer de nouveaux 
mouvements à tout moment car le cirque n’est pas codifié. De plus, cette discipline n’a pas de 
compétition, ce qui est également un aspect des sports funs.  
C’est dans les sports enseignés dans une minorité de gymnases (20 sur 42) que l’unanimité 
sur les sports funs se fait. Par contre, ces chiffres sont plus discutables car ils concernent un 
échantillon très faible. Le canoë et la randonnée en peau de phoque sont considérés funs par 
100% des chefs de file qui l’enseignent mais ne sont enseignés que dans 2 gymnases. Le surf 
et la planche à voile sont chacun enseignés dans un gymnase et considérés funs à 100%. Ces 
disciplines correspondent en effet à plusieurs critères définissant un sport fun tel que le plein 
air et la nature, la pratique individuelle, l’aspect de liberté et le risque. Le fait qu’ils soient 
considérés comme fun est donc cohérent,  mais ils sont très peu enseignés, malgré que le 
guide des mesures de sécurité le permette, ceci est certainement dû au matériel, aux 
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possibilités de l’environnement, aux goûts et à la formation des enseignants. En effet, il est 
plus facile d’enseigner un sport lorsqu’on a suivi une formation dans ce domaine précis. 
Comme ces sports sont peu enseignés cela peut contribuer au fait qu’ils soient considérés 
comme funs. 
Le snowboard est enseigné dans 5 gymnases et considéré fun par 80% des chefs de file. Il se 
pratique en plein air, c’est un sport individuel et il peut être extrême et risqué. Il correspond 
également aux critères cités par les chefs de file dans cette étude qui mettent en avant la 
notion de liberté et de nouveauté. Cependant, le fait que 20% des chefs de file le trouve 
traditionnel est compréhensible car le snowboard est aujourd’hui très répandu, 
institutionnalisé et possède des compétitions officielles, ce qui ne correspond pas à certains 
critères des sports funs. Ajoutons que le snowboard nécessite un équipement et un lieu de 
pratique particulier, ce qui peut jouer un rôle dans le fait qu’il n’est enseigné que dans la 
moitié des gymnases vaudois. 
La seconde partie de l’hypothèse, est mieux confirmée ici, ces 5 disiciplines funs sont 
enseignées à l’extérieur comme l’avance l’hypothèse, quant à l’aspect de plaisir, il est, comme 
mentionné auparavant, difficile à évaluer car il est très personnel.  
Donc seulement 8 disciplines sur les 42 proposées, soit 19%, sont considérées funs par la 
majorité des chefs de file. 
L’escalade, enseignée dans 8 gymnases, n’est pas considérée fun mais traditionnelle par 
62.5% des chefs de file.  Ce résultat mérite que nous nous y attardons car cette discipline 
répond à plusieurs critères d’un sport fun, comme la liberté, le fait que la pratique dans les 
gymnases ne soit pas codifiée et qu’il y ait une prise de risque. Le fait qu’elle soit enseignée 
dans de nombreux gymnases peut jouer un rôle sur le fait qu’elle ne soit pas considérée fun, 
car plus une discipline est enseignée et répandue, moins elle est attrayante et peut donc perdre 
son côté fun.  
Plusieurs autres sports divisent les opinions, ce sont le VTT, le roller, l’aviron et le golf. Ces 
disciplines ont été considérées, dans cette étude, comme traditionnelles, alors que nous 
aurions pu nous attendre au contraire. Le VTT, enseigné dans 5 gymnases, est considéré 
traditionnel par 60% des chefs de file qui l’enseignent, cependant cette discipline se pratique 
en plein air et, lors de son enseignement, l’accent est très peu mis sur la compétition, ce qui 
peut le rendre fun. L’aviron et le golf sont des cas plus particuliers, enseignés dans 3 
gymnases, ils sont considérés traditionnels par 67% des chefs de file, ils sont en effet 
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traditionnels dans le sens qu’ils sont codifiés et que leur compétition est institutionnalisée. 
Cependant, ce sont des sports qu’il est assez rare de pouvoir pratiquer, ce qui augmente le 
plaisir de pouvoir découvrir une nouvelle discipline et qui fait qu’il aurait pu être classé dans 
les sports funs. De plus, la pratique scolaire de ces disciplines s’éloigne de la pratique 
compétitive et institutionnalisée, ce qui aurait pu l’éloigner des disciplines traditionnelles.  
La catégorisation des disciplines traditionnelles et funs diffère entre les manuels fédéraux et 
les résultats. Dans les manuels le roller, appelé Inline Skating, est considéré fun car il est dit 
qu’il doit être enseigné sous forme libre et ouverte, ce qui caractérise un sport fun. Ceci va à 
l’encontre des résultats de cette étude, puisque le roller, enseigné dans 4 gymnases est 
considéré traditionnel à 75%, alors que la sensation de glisse est en général une composante 
des sports funs, il est aussi très peu institutionnalisé et récent. Ce qu’un chef de file souligne, 
il a choisi le roller comme sport fun qu’il enseigne car c’est un sport de glisse, individuel et de 
plein air. 
Dans la brochure plein air pour les 10-13ème années (M6, B6), les sports pratiqués dans la 
nature sont considérés funs, du moins selon l’interprétation de cette phrase : « Le sport 
individuel, libre de toute contrainte, joue dans le cas présent un rôle important du fait de 
l’indépendance qu’il procure face à la salle de gymnastique, l’équipe, l’horaire, etc. » (M6, 
B6, p.2). Voici quelques sports présents dans cette brochure : le flag-football est considéré 
fun, ceci rejoint l’avis du chef de file qui l’enseigne et le cite comme sport fun, ses arguments 
sont qu’il est nouveau, qu’il vient des Etats-Unis, qu’il a un équipement différent et que la 
tactique est à découvrir. Le frisbee et le boomerang apparaissent également comme une 
pratique de plein air, dans le cadre de cette étude, le cas de l’ultimate, bien que différent du 
frisbee et du boomergang mais s’y rapprochant car il se joue également avec un frisbee, a été 
étudié est également considéré fun par la majorité des chefs de file qui l’enseignent, 
notamment car il est récent et sa compétition est peu développée comme l’indique un des 
chefs de file. Le snowboard est considéré fun dans la brochure, tout comme dans les résultats 
de ce travail où 4 chefs de file sur 5 qui l’enseignant, le trouvent fun. Par contre, l’aviron et le 
VTT sont considérés funs dans la brochure et pas dans cette étude, même si les résultats ne 
sont pas unanimes. Apparemment, le fait qu’ils se pratiquent à l’extérieur dans des lieux peu 
habituels ne suffit pas à le faire considérer comme fun auprès de la majorité des chefs de file.   
Attardons-nous maintenant sur les disciplines traditionnelles, dans cette étude, comme il l’a 
été dit plus haut, elles sont très présentes. Sur les 42 disciplines proposées, 34 sont 
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considérées traditionnelles par la majorité des chefs de file (81%). Dans ces disciplines, nous 
en retrouvons beaucoup qui correspondent aux critères d’une discipline traditionnelle, c’est-à-
dire posséder des règles, un cadre compétitif et fait partie d’une fédération : le volleyball, le 
basketball, le badminton, le football, le unihockey, le baseball, le handball, les agrès, le tennis 
de table, le rugby, le tennis, le ski, le hockey sur glace, le mini-tennis, l’athlétisme, le 
trampoline, le VTT, le roller, la natation, le ski de fond, le plongeon, le water polo, le patinage 
artistique, l’aviron, le golf et le judo.  
D’autres disciplines sont considérées traditionnelles en n’étant pas forcément 
institutionnalisées et pratiquées en compétition mais sont plutôt axées sur l’aspect sport et 
santé au gymnase, ce sont : le « cardio », la musculation, l’aérobic, le yoga et les méthodes 
pilates. Elles sont considérées traditionnelles car ce sont des pratiques relativement anciennes 
et habituelles mais aussi car la notion de plaisir n’est pas forcément centrale, elles se 
pratiquent à l’intérieur, contrairement aux sports funs et sont très répandues et connues.  
Une explication au fait que ces disciplines soient beaucoup enseignées est, tout d’abord, que 
ces disciplines traditionnelles sont très présentes dans la formation des enseignants d’EPS à 
l’Université. En effet, lors du bachelor en sciences du sport et de l’éducation physique  à 
Lausanne, l’accent est très fortement mis sur les disciplines traditionnelles, les enseignants 
d’EPS ont donc tendance à enseigner les disciplines qu’ils ont apprises durant leur formation, 
ceci peut expliquer pourquoi les disciplines traditionnelles prédominent. Même si lors du 
master orientation enseignement les étudiants ont plus de disciplines funs à choix, ils n’ont 
aucune obligation de les choisir, donc, selon leurs goûts, ils enseigneront plutôt des activités 
funs ou traditionnelles. Cependant les activités traditionnelles restent majoritaires. Le guide 
des mesures de sécurité permet d’enseigner une large palette de sports, considérés funs pour 
certains. À la question traitant de la sécurité, la moitité des chefs de file a répondu que 
l’aspect de sécurité avait une influence sur leur enseignement, comme par exemple le fait 
qu’il soit vivement recommandé de porter des protections pour le roller et que ces protections 
coûtent chers peut être une limite à l’enseignement de cette discipline. Par contre lorsqu’il est 
demandé si le guide des mesures de sécurité ou d’autres directives empêchent d’enseigner 
certains sports, seulement 3 chefs de file sur 10 ont répondu positivement. Il en résulte donc 
que si certains sports funs ne sont que très peu enseignés ce n’est pas majoritairement à cause 
de la sécurité mais plutôt à cause de la formation et du matériel à disposition. 
Une autre raison qui fait que les disciplines traditionnelles sont beaucoup enseignées est que 
le matériel des salles de gymnastique et des gymnases est axé sur ces sports traditionnels.  
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La définition d’un sport fun est subjective et ne fait pas l’unanimité parmi les chefs de file 
interrogés, ni parmi les auteurs. Les avis sont divergents sur de nombreux sports que nous 
pourrions considérer comme funs alors que sur les sports traditonnels les plus répandus les 
avis sont plus homogènes. Cettte subjecticité a été relevée par plusieurs chefs de file dans les 
questionnaires :  « Tout dépend de la définition de « FUN » : certains de mes collègues 
auraient peut-être répondu différement car ils perçoivent peut-être des sports comme FUN 
alors que je les perçois traditionnels. Cependant, même si je considère le 99% de notre 
enseignement comme « traditionnel », nous essayons le plus possible de rendre cet 
enseignement le plus agréable et FUN possible, tout en pratiquant des disciplines que 
j’estime traditionnelles. Personnellement, les seules disciplines que je considère FUNS sont : 
le freeride, le freestyle, le « parkour », le surf, l’airboard, le parachute, le basejump…(ce 
style quoi). » 
« Mais bien sûr cette estimation ne dépend que de mon appréciation de ce qu’est un sport 
fun !! (Et elle est assez restrictive je pense !) »  
Revenons aux auteurs utilisés comme référence dans ce travail, la majorité d’entre eux 
définissent les sports funs comme un synonyme de sports de loisirs ayant la notion de plaisir 
et d’activité ludique comme préoccupation centrale (Griffet & Roussel 1999 ; Dugas 2007). 
Mais aussi comme étant des activités pratiquées librement dans des lieux divers et 
réappropriés (Augustin 1999). Ces auteurs s’opposent à Loret qui va beaucoup plus loin, et 
pour qui, le fun représente les sports de glisse, la glisse étant une forme de contre-culture 
sportive qui s’oppose fortement au modèle sportif traditionnel qui est en crise. Pour lui des 
sports tels que « le windsurfing, le surf, le parapente, la course à pied de longue distance en 
« autosuffisance » ou le snowboard sont des sports de glisse (…). » (Loret 1995, pp. 105 et 
108). 
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7. Limites et perspectives 	  
Ce travail comporte plusieurs limites et biais de recherche, notamment dans la formulation de 
certaines questions. À la question 8, plusieurs disciplines enseignables ont été oubliées dans le 
tableau des propositions, il s’agit de la course d’orientation, du tchoukball, du squash, du tir à 
l’arc et  du bowling. Cela peut être expliqué car cette question a été élaborée avec comme 
support le plan d’étude de l’Université et mes expériences personnelles, après avoir relu les 
manuels fédéraux, je me suis aperçue que plusieurs disciplines y figurant avaient été oubliées. 
Un pareil oubli a été commis aux questions 9 et 10 concerant les infrastructures : le mur 
d’escalade n’a pas été proposé et bien que cette activité soit enseignée dans 8 gymnases, 
aucun chef de file ne l’a ajouté, très certainement parce que des murs d’escalade sont, en 
général, présents dans les salles de sport.  
Une autre limite est qu’il  n’a pas été demandé où le sport est enseigné, ceci aurait été 
intéressant notamment pour l’ultimate, qui, officiellement, peut être joué à l’intérieur, ou à 
l’extérieur sur gazon ou sur sable, ce qui modifie la définition de cette discipline, car 
enseignée sur le sable elle devient beaucoup plus fun. Idem pour les installations, il a été 
demandé pour quel type de sport elles sont utilisées, funs ou traditionnels mais pas 
exactement pour quelle discipline, ce qui rend, par exemple, difficile l’interprétation de 
l’utilisation des terrains de beach volleyball.  
Il a également été demandé si des sports funs étaient enseignés, mais pas à quelle fréquence 
ils sont enseignés. Ce qui aurait permis une analyse encore plus précise des contenus des 
leçons d’EPS afin d’affiner la part d’enseignement des sports funs par rapport aux sports 
traditionnels.  
Le choix d’interroger uniquement les chefs de file peut être une limite à ce travail car 
l’échantillon des répondants est mince. Cependant, sur les questions quantitatives telles que 
les infrastructures et les sports enseignés dans les gymnases cela suffit. Par contre, cela aurait 
pu être intéressant d’interroger tous les enseignants d’EPS des gymnases vaudois sur leur 
resprésentation des sports funs, afin d’avoir plus d’avis, ceci pourrait être une idée de 
recherche future.   
 Roxane Duvillard 06/2012 39 /43	  
8. Conclusion  	  
Pour conclure, reprenons la question de recherche et l’hypothèse afin d’y répondre 
définitivement : quels sports considérés comme funs par les chefs de file sont enseignés dans 
les gymnases vaudois ? Hypothèse : Des sports de plein air et dans lesquels la notion de 
plaisir est importante sont considérés comme funs par les chefs de file vaudois et enseignés 
dans les gymnases vaudois.  
L’analyse des résultats permet de répondre que, pour les chefs de file vaudois, un sport fun est 
un sport dans lequel la notion de plaisir prédomine, ainsi que le sentiment de liberté et le fait 
que l’activité soit récente. Lorsque cette définition a été creusée plus précisément, l’aspect de 
plein air et de nature est également apparu comme une composante des sports funs. Ceci 
permet de confirmer la première partie de l’hypothèse : les chefs de file considèrent que la 
notion de plaisir est centrale dans les sports funs et l’aspect de plein air est un facteur mis en 
avant à plusieurs reprises également.  
Parmi les activités enseignées dans les gymnases très peu sont considérées funs, 8 sur 42 
(19%), les disciplines tradtionnelles prédominent donc largement. La deuxième partie de 
l’hypothèse n’est pas validée entièrement par les résultats. En effet, les sports considérés funs 
les plus enseignés ne se pratiquent pas forcément en plein air, ce sont l’ultimate, le cirque et le 
beach volleyball. Par contre, les sports funs enseignés dans peu de gymnases correspondent 
au critère de plein air, il s’agit du snowboard, de la randonnée en peau de phoque, du canoë, 
du surf et de la planche à voile. Cependant, ces 5 sports sont peu enseignés et les avis sont 
donc moins nombreux et peuvent avoir moins de valeur. Quant à la notion de plaisir, elle est 
difficile à contrôler dans la deuxième partie de l’hypothèse, car elle est très subjective. En 
effet chaque pratiquant a des goûts différents et donc un plaisir différent lorsqu’il pratique ces 
activités.  
Ce travail met donc en avant que les sports funs sont peu enseignés dans les gymnases 
vaudois et que la majorité de l’enseignement se concentre sur des disciplines traditionnelles 
très présentes dans la formation des enseignants d’EPS et pour lesquels le matériel est 
disponible dans les salles de sport. Il convient tout de même de rappeler encore une fois que la 
notion de sport fun est subjective, il est donc difficile d’établir une vision d’ensemble des 
pratiques dites funs dans les gymnases vaudois. Une ouverture possible serait d’interroger les 
élèves eux-mêmes pour comprendre leur perception des activités qui leur sont proposées et 
pour définir ce qu’est un sport fun pour eux.  
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Annexe 1 : Questionnaire 	  
Questionnaire	  dans	  le	  cadre	  de	  l’enquête	  HEP	  Vaud	  pour	  le	  mémoire	  de	  master	  
secondaire	  2	  :	  «	  Contenus des leçons d’éducation physique et sportive : disciplines 
traditionnelles ou sports funs, quelle dominante et quelle importance des 
sports funs ? » 
	  
	  
	  
1. Nom	  du	  gymnase	  :	  ………………………………………………………………………………………..	  
2. Nombre	  d’élèves	  dans	  le	  gymnase	  :	  ……………………………………………………………….	  
3. Nombre	  d’enseignants	  d’EPS	  :	  ……………………………………………………………………….	  
4. Système	  d’enseignement	  de	  l’EPS	  :	  (entourez	  une	  ou	  plusieurs	  réponses)	  a. Système	  à	  options	  b. Par	  classes	  i. Mixte	  ii. Séparation	  filles/garçons	  iii. Autre,	  précisez	  :………………………………………………………………………..	  	  
5. Avez-­‐vous	  un	  plan	  d’établissement	  pour	  l’EPS	  ?	  ………………………………………………	  
Si	  oui	  pourriez-­‐vous	  	  nous	  faire	  parvenir	  une	  copie	  s’il	  vous	  plaît	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6. Pour	  vous,	  quelle	  est	  la	  définition	  d’un	  sport	  fun	  ?	  Citez	  quelques	  mots	  clés	  :	  
	   …………………………………………………………………………………………………………………………	  …………………………………………………………………………………………………………………………	  
	  
7. Choisissez	  un	  sport	  fun	  (que	  vous	  enseignez)	  :	  …………………………………………	  	  a.	  Quels	  critères	  font	  que	  vous	  le	  considérez	  comme	  fun	  ?	  	  
	   ………………………………………………………………………………………………………………………….........................................................................................................................................................................	  b.	  Quels	  critères	  font	  que	  vous	  enseignez	  ce	  sport	  fun	  ?	  	  ……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………	  	  
8. Quelles	  activités	  sont	  enseignées	  dans	  votre	  gymnase	  ?	  Notez	  «	  F	  »	  si	  vous	  la	  
considérez	  fun	  ou	  «	  T	  »	  pour	  traditionnelle,	  «	  -­	  »	  si	  elle	  n’est	  pas	  enseignée	  
dans	  votre	  établissement	  	  	   Volleyball	   	   VTT	   	   Musculation	   	   Cirque	  	   Basketball	   	   Handball	   	   Roller	   	   Aviron	  	   Ski	  de	  fond	   	   Canoë	   	   Yoga	   	   Unihockey	  	   Pilates	   	   Natation	  	   	   Badminton	   	   Athlétisme	  	   Plongeon	  	   	   Snowboard	   	   Aérobic	  	   	   Rugby	  	   Escalade	  	  	   	   Ski	   	   Agrès	   	   Surf	  	   Tennis	  de	  table	   	   Danse	   	   Football	  et/ou	  futsal	   	   Planche	  à	  voile	  	   Trampoline	   	   Tennis	   	   Beach	  volley	   	   Baseball	  	   Mini-­‐tennis	   	   Waterpolo	  	   	   Patinage	  artistique	   	   Hockey	  sur	  glace	  	   Natation	  synchronisée	   	   Ultimate	   	   Judo	   	   Golf	  	   «	  Cardio	  »	  (spinning	  ou	  autre)	  	   	   Randonnée	  (peau	  de	  phoque)	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Enseignez-­vous	  d’autres	  activités	  que	  vous	  considérez	  fun	  ?	  Si	  oui	  lesquelles	  ?	  .......................................................................................................................................................................................	  ……………………………………………………………………………………………………………………………………	  ……………………………………………………………………………………………………………………………………	  	  
9. Quelles	  infrastructures	  possède	  votre	  établissement	  :	  	  	  1ère	  colonne	  :	  oui	  ou	  
non.	  2ème	  colonne	  :	  si	  oui,	  pourquoi	  utilisez-­vous	  cette	  infrastructure	  :	  pour	  
des	  sports	  funs	  (F)	  ou	  traditionnels	  (T)	  ou	  les	  2	  	  Oui	  ou	  non	  	   F	  	  ou	  T	   	  	   	   Salles	  de	  sport	  	   	   Salle	  de	  danse	  	  	   	   Salle	  de	  musculation	  	   	   Salle	  «	  cardio	  »	  	   	   Terrains	  extérieurs	  en	  gazon	  	   	   Terrains	  extérieurs	  de	  basket	  	   	   «	  Stade	  »	  	   	   Terrains	  extérieurs	  de	  tennis	  	   	   Fitness	  :	  salle	  musculation	  et/ou	  salle	  «	  cardio	  »	  	   	   Autre,	  précisez	  :	  	  	  
 5 /25	  
	  
10. Quelles	  sont	  les	  installations	  sportives	  présentes	  dans	  la	  ville	  de	  votre	  
établissement	  :	  	  
	  Oui	  ou	  non	   F	  ou	  T	  	   	  	   	   Patinoire	  	   	   Piscine	  intérieure	  	   	   Piscine	  	  extérieure	  	   	   Stade	  	   	   Terrains	  de	  beach-­‐volley	  	   	   Piste	  vita	  	   	   Piste	  finlandaise	  	   	   Terrains	  de	  foot	  	   	   Terrains	  de	  basket	  extérieurs	  	   	   Terrains	  multisports	  extérieurs	  	   	   Autre,	  précisez	  :	  	  	  	  
11. Quel	  facteur	  influence	  le	  plus	  le	  choix	  des	  disciplines	  enseignées	  dans	  votre	  
établissement	  ?	  (Entourez	  1	  seule	  réponse)	  
	  
- Le	  matériel,	  les	  installations,	  les	  infrastructures	  
- Les	  personnes	  (compétences	  et	  goûts	  personnels)	  	  	  	  
12. 	  La	  sécurité	  a-­t-­elle	  une	  influence	  sur	  l’enseignement	  des	  sports	  funs	  ?	  Des	  
directives	  ou	  des	   restrictions	  de	   la	  direction	  ou	  du	  DFJC	  ou	  du	   SEPS	  vous	  
empêchent-­elle	  d’enseigner	  certains	  sports	  que	  vous	  désireriez	  ?	  	  
	   .........................................................................................................................................................................	  ………………………………………………………………………………………………………………………….	  ………………………………………………………………………………………………………………………….	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13. Estimez	  quel	  est	  le	  pourcentage	  de	  sports	  funs	  et	  le	  pourcentage	  de	  sports	  
traditionnels	  enseignés	  dans	  votre	  établissement	  ?	  	  
	  	   Pourcentage	  	  
Sports	  funs	  	   	  
Sports	  traditionnels	  	   	  
Total	  	   100%	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  Merci	  de	  votre	  collaboration	  et	  de	  renvoyer	  ce	  questionnaire	  au	  moyen	  de	  l'enveloppe	  ci-­‐jointe	  pour	  le	  20	  mars	  2012	  au	  plus	  tard.	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Annexe 2 : Disciplines enseignées dans les gymnases vaudois, tableau 
complet 	  
 
Nombre de 
gymnases dans 
lesquels cette 
discipline est 
enseignée 
T F F+T 
Volleyball 10 100% 0 0 
Basketball 10 100% 0 0 
« Cardio » 10 100% 0 0 
Badminton 10 100% 0 0 
Football 10 100% 0 0 
Unihockey 10 100% 0 0 
Baseball 10 80% 20% 0 
Handball 9 100% 0 0 
Musculation 9 100% 0 0 
Aérobic 9 100% 0 0 
Agrès 9 100 % 0 0 
Tennis de table 9 89% 11% 0 
Ultimate 9 33% 56% 11% 
Rugby 8 100% 0 0 
Escalade 8 62.5% 37.5% 0 
Danse 8 50% 25% 25% 
Cirque 8 37.5% 62.5% 0 
Beach volleyball 8 25% 75% 0 
Tennis   7 100% 0 0 
Ski    7 86% 14% 0 
Hockey sur glace 6 100% 0 0 
Mini-tennis 6 83% 17% 0 
Athlétisme 5 100% 0 0 
Trampoline 5 80% 20% 0 
VTT 5 60% 40% 0 
Snowboard 5 20% 80% 0 
Natation 4 100% 0 0 
Roller 4 75% 25% 0 
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Ski de fond 3 100% 0 0 
Plongeon 3 100% 0 0 
Water polo 3 100% 0 0 
Patinage artistique 3 100% 0 0 
Aviron 3 67% 33% 0 
Golf 3 67% 33% 0 
Yoga 2 100% 0 0 
Canoë 2 0 100% 0 
Randonnée 2 0 100% 0 
Pilates 1 100% 0 0 
Judo 1 100% 0 0 
Surf 1 0 100% 0 
Planche à voile 1 0 100% 0 
Natation 
synchronisée 0 0 0 0 	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Annexe 3 : Plan d'études pour l'EPS de l'école de maturité 	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Annexe 4 : Plan d'études d'EPS des écoles de culture générale et de 
commerce 	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Annexe 5 : Plan d'études du baccalauréat ès sciences du sport et de 
l'éducation physique de l'Université de Lausanne, pratiques sportives 	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Annexe 6 : Plan d'études de la maîtrise universitaire ès Sciences en Sciences 
du mouvement et du sport de l'Université de Lausanne, pratiques sportives 	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Les sports funs dans les gymnases vaudois  
Quels sports considérés comme funs par les chefs de file sont enseignés dans les gymnases 
vaudois ? 
Mémoire professionnel  
 
Résumé  
Actuellement, une multitude de « nouvelles » pratiques sportives attrayantes séduisent les 
jeunes. Ces pratiques sont appelées communément sports funs, ce sont principalement des 
sports libres pratiqués hors institutions sportives ou clubs sportifs pour le plaisir et sans 
compétition officielle.  
Partant de ce constat j’ai été intéressée à chercher quelle est la place de ses pratiques qui 
séduisent les jeunes dans l’enseignement de l’éducation physique au secondaire II. Pour cela, 
un questionnaire a été élaboré et envoyé aux chefs de file d’EPS des gymnases vaudois afin 
de regarder si ces « nouveaux sports » appelés sports funs sont enseignés dans les 
établissements du secondaire II. Mais aussi de savoir quelle est la vision des chefs de file des 
gymnases vaudois sur ces nouvelles pratiques. 
Les résultats mettent en avant que les chefs de file définissent un sport fun comme étant un 
sport dans lequel la notion de plaisir est centrale, la liberté est importante et qui est 
relativement récent. Les chefs de file enseignent un sport fun particulier de leur choix car ils 
ont le matériel à disposition et ils aiment cette activité et veulent la partager avec leurs élèves. 
Cependant très peu de sports considérés comme funs par une majorité de chefs de file sont 
enseignés dans les gymnases vaudois. Seuls trois sports enseignés dans 8 gymnases sont  
considérés comme funs : le beach volleyball, l’ultimate et le cirque. Cinq autres sports sont 
considérés comme funs mais très peu enseignés (dans 5 gymnases et moins) ce sont le 
snowboard, le canoë, la randonnée en peaux de phoque, le surf et la planche à voile.  
Dans l’enseignement de l’EPS dans les gymnases vaudois la place des disciplines 
traditionnelles reste prépondérante et les sports funs ne sont que peu enseignés. Précisons tout 
de même que la définition d’un sport fun est subjective et varie entre les chefs de file 
interrogés tout comme entre les auteurs lus pour ce travail.  
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